
En référence à la grande histoire chrétienne 

Bonne circulation de l’énergie en politique 
La bonne circulation de l’énergie, ni trop ni trop peu, se réfère au « Feng Shui », et elle est caractérisée 
par l’absence de nœuds, aussi bien que par la présence, au besoin, des ralentisseurs nécessaires. 

I. La grande histoire ne fait pas abstraction de la petite histoire 
La référence honnête à JESUS-CHRIST ne peut faire abstraction d’aucune dimension importante 

concernant la foi. En particulier, elle doit prendre en compte ce laps de temps particulier, inclus entre 

la « vie de Jésus » et l’attente de son « retour », qu’on appelle l’histoire — et même le présent.  

1.1. Parler en langues pour les malfaiteurs 
En d’autres termes, l’honnêteté commande un certain ralentissement. 

II. Un certain ralentissement est nécessaire 
Il faut ralentir jusqu’à voir ce qui est si gros : mille ans de harcèlement continu contre la vigueur de la 

vie sociale allemande, de la « querelle des investitures laïques »1 à nos jours2 : c’est ce harcèlement 

continu que je qualifie de TNSD (trou noir schismatique du droit) 3. — du XI° siècle à nos jours. 

1.2. Parler en langues pour les malfaiteurs 
En d’autres termes, le présent se réfère à ce que la Bible qualifie de « temps difficiles » (2 Tm 3:1) 

III. Un étrange anathème à exorciser 
A Munich, les temps difficiles ont commencé en 1918. Non que la vie fut particulièrement facile avant 

cette date, compte-tenu de la guerre mondiale, déjà, mais elle devint particulièrement insoutenable 

après l’étrange4 anathème jeté par Kurt EISNER en 1919. 

3.1. Parler en langues pour les malfaiteurs 
C’est cet étrange anathème qu’il faut exorciser5 — pour mettre fin à la « conjuration »6. 

IV. Exorcisation du mal 
Les Juifs seraient « très libres sexuellement », nous dit Georges-Arthur GOLDSCHMIDT7. Vraiment ? En 

vérité, cette affirmation « gratuite »8 n’est que le cheval de Troie d’une attaque délibérée contre les 

Allemands, présentés quelques mots plus tard comme « sexuellement dépravés. » Sans doute une 

référence aux Nazis ?  Non ! Une médisance préméditée contre les Allemands, « aujourd’hui. »9  

4.1. Parler en langues pour les malfaiteurs 
Il s’agit moins10 de condamner que d‘identifier11 une cause12, pour obtenir13 le salut des âmes 

V. Supplication pour le bien 
« Toute iniquité est péché, mais il y a tel péché qui ne conduit pas à la mort. » (1 Jn 17) 

                                                           
1 Référence au Saint-Empire Romain Germanique, caractérisée par la vigueur de la vie sociale. 
2 Référence à l’exclusion, caractérisée par un conflit de mille ans entre raison et foi, de 1054, à la loi de 1905. 
3 Référence au TNST (trou noir schismatique des sciences et techniques), caractérisée par l’exclusion. 
4 Référence au harcèlement continu contre la puissance allemande, au nœud de l’intrigue, à caractériser … 
5 Référence à la conjuration, du grec « horkos », caractérisée par la collusion des travers de l’humanité. 
6 Référence au phénomène de collusion, caractérisée par l’étude spatio-temporelle proposée sur le site. 
7 Georges-Arthur GOLDSCHMIDT, avec la complicité de France-Culture, 11.09.2016. 
8 Jusqu’à un certain point, qu’on se propose d’aider à dépasser aujourd’hui, par ce document de synthèse. 
9 « Aujourd’hui ce n’est plus comme ça … encore qu’on ne sait pas » précise-t-il avec perfidie. 
10 Référence à l’injonction absolue — « jamais » (2Tm 3 :8) les ténèbres » (1 jn 2:9) — de se montrer « (ses) 

imitateurs » (1 Co 4:16), caractérisée par la « vie calme et paisible, en toute piété et dignité. » (1 Tm 2:2) 
11 Référence au « salut des âmes » (1P 1:9), caractérisée par l’endurance effectivement nécessaire, 
conformément à l’injonction absolue, de ne point porter de « jugement prématuré. » (1 Co 4:5) 
12 Référence à l’attente du retour de Jésus-Christ, attente effectivement susceptible de nous éprouver un peu : 
« Toi, continue à mentir, et toi, continue à servir, je viens bientôt. » (Apocalypse 22:11 et 12) 
13 Référence au dénouement, caractérisé par la situation finale, qui est « l’objet de la foi. » (1P 1:9) 


